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1111u juge et, découvre la su. telligent, étudiant avec soin les titillaient les maladies éaet u
a herie qui, dans (les circons symptômes d'une maladie et layant trefois a.u moins, t rès sévèrement

s ivreamène I liomniie bien observée, un ancien infirmier, par punis. IlIanis cert;ains (-a, ils envoin-
* itn à e écarer malade, à allé- exemple, pet.t arriver à induire ei iraient tles châtiments corporels

r <es ouf~îuesimaginamires erreur le plus habile médecin. Jn d;nj<'autres, ils étaient vondan-
ose soustraire -à l'accomplisse, cite souvent l'exemîple <'un maître liés à rester aur service pendant
li de ses devoirs. dles hôpitaux (le Paris qui exposait to>ute lentr vie. ( lsFeoIi)I NI, M1ilita-
jilifls lécolier espiègle qui al- à ses élèves que l'attaque d'épi lep- riselie Gesundlleil Ioliz<'i. Vientie,

-lit une migraine pour s'épargner sie est impossible à complètement 1827).
il! sîn, uqua soldat qui se simuler -,un beau matin, an milieu Les forçats, qfui souvent. redoutett
iofl pont- éviter le danger dIe la (le la visite, u de ses internes tombe plus qIle tout l 'obtligaîtion <lu1 tr1a-

ii eet à l'ouvrier qui exagère ou brusquement, saisi de convulsions ; vail, sont passés muaîtreîs eii l'art <le
r' utene infirmnité pour obtenir il se préoccupe le lui donner <les se rend(re mnalad<es.
d-<ommrages immérités, que le soins, ruais profite de l'occasion Les moyens <lu'ils emloienit, <et

ta, î;its lesquels le itiédecin est pour montrer aux élèves les princi- qui'ilIs se transmettent par- t raditioni
Ir gponit, rester juste, le se <le- paux symptômes le l'attaque, ceux orale, sotnt souvent tr: h'slabi les et

iii.' tiler si ] 'homme qui se plainut est qu'on lie peut simnuler, mais que son dérou tent les mtédlecins les luls i it-
(ruî le ses soins, s'il n'essaye pas interne, très habile, contrefaisait à tel lîgetîts et les pl us méfiants. Le

i1 It i-ont per. l y a dcs maladies merveille, ni'ayant jamais été épi- D)r l>îerre en a dérouvert qjuelquîes-
>1111il lées, <l'autres simnplemuent exa- leptique ; il avait tendlu min piège nus, tiis eii pratique aux i les lits

t-certaitnes provoquées. Un -à sont impeccable maître. Sait, et les décruit danis les Arc<'lài8
,~ri edit sourdl, myope, aphione De tout temps, on a su nion seule- (le niéd'<'in<' nrtaie.

to liétgre, et il emx>ploie dlans sont jeu iment alléguer et simuler ctertaities Boire <le l'eau savonneîuse sufllit à
1<11. ele ténacité (lue la superche maladlies, mais aussi s'en donner dlonner- la diarrhée, mais, si oit veut

i i n'est pas tou*Iours aisée à décou- d'artificielles dlans le même but, et se proeun-et toits les symtptômes <le
% il,:<rependant, u,ý examen atteti- à côté'de l 'art le guéri r, ex iste celuni la dlysetnterie, il sutffit, au.\ îles <lit
iI if p- 1rolongé perniet le lus sou- de se rendre malade ; les nmendliants Salut, <le croque une oii deux se-

%.iii tl4.écotuvrir la fraude. L' exa- se procuraient les éruptionîs cuta- iiren<'cs <le la gr'aine de sabliet- ( Ilura
(liut es sympiltômes est plus nées en se frottant avec les feuilles ei-epiffius L. ); une dleini-gu-aitte sullit

liff-iie à apprécier ; un homme est d'une variété (le clématite appielée, parfois, et. une foi-te dose a s<uveut,
-îiilujl(eiit fatigué, a une légère à cause de cet usage, l'herbe aux oc-iiniê la muort.
li'. talgie, c'est mmi soldat qui veut gueux ; d'autres fraudeurs s'intro- Voulez-vous avoir la Janisse, le
viN- ue corvée; l'appréciation dle luisent des poudres irritantes sous pot-cé<lé auquel le tranisporté a m-e-

degr-é le fatigue est souvent la conjonctive et se procurent ainsi cour-s pou se la domnner est trtès te-
mala11;1ýisée, et nue trop gratnde <les maladies passagères les dispen- tiar<jualle. Il laisse tretupe dlaits
4  tiéexpose le médecin à de santd<u travail. Il y a aussi les Ilhuile :iO gi-arturiies (le tabale etvi -

i*,-lîî-tses déconîvenues ; une fièvr-e mutilations en vue de l'exemption romi, le fait entsuite sén-lier, pi-
1tI)luîï<le, tout à fait au début, du service militaire. .passe la nuit a le fautter.
- t-raduit par le la lassitude, Sous la république roîiaine, des Le lendemtaini, il est atteinit d'elur-

[Ili peu d'embarras gastrique, peines sévères étaient encoumrues îmr bai-ras gastrique a.vec- fièvr-e et v'o-
* i'mie tout subjectifs pour <'<'ux qui se mnutilaient. P>endant la iisisetîxents. Uit jolir aui deux après,

tesil faut croire l'affirma- guerre italique, le Sénat condamnna nue- color-at ion faute d '<r enîvahit
Iii <(li patient. Si on l'oblige à à la prison perpétuelle Caïus Va- les tégutmetnts cl. les <-onjoutives.

q uale'<uanîd même, on peut être tienus, (lui s'était coupé le pouce Le pouls est petit ; les ur-mes, trai-
.11ne dle sa mort.. Un médecin de gauche pour s' exempter <le cette tées par l'acidle niitriq~ue, donnîent
i iiiet<nt out le pénitencier est sou- guerre. la zone verd(it-e <le lat bile, les selles

--lti extosé à ces erreurs, miais lors- Suétone r-aconte qu'Auguste fit ne sont point <lécolorées C'est uin
il e->t depuis longtetmtps chargé confisquer les biens d'utit chevalier ictère sanis obustructtionu, la teinte

'-li. Ile Servi-e) il acqluier-t assez ,et le fit vendlre connue esclave avec jaune est lotngue à < sa-i u
i. ttciI i-larde e'xpérien<ce, il <>1 ses (deux fils, auxquels il avait coupé Poumr voit- (u'1li sang, il fartl tlse

-,)I put~ersonn tel. T1r-ès bieiivei I- les polices pour les exonérer <lu set-- lairîe une piq cii-e i arrièr-e llei l'os-
4 -i lé-idé à se laisser t romtiper ,vice iliitai re. ses nIasales, eit avaler le sang et pro-

tarit hiommtte qui se présetnte une! Constantin, pour mettre un freini voquer ensuite le vomnissemtent.
1*-11 ièue 'lois à la v-isi te, il v~on niaît, ces mutilations, avait ordonné qlu Uc ou<ar se <donter l 'apparence (lu

-uirle petit nîombire des hommes ceux qui s'en rendraient coupables scorbut, le conmdamnéi se f'rotte les
Il, Spécialement paresseux qui, fussent marqués au fer rouge et geiîsiveS avec du sel de cuisine.
:rî,tît-s les mêmes, viennent de- jconservé au service. P>our ob>tenîir, aux miemb>res infé-
itet' <le perpétuelles exenmptionîs; IAut moyen âge et piendant les rieurs, les tachles caractéristiques,

iiotnt cer-tainuelirieît di-oit à' la! croisades, ont envoyait une cjuenîotiil- il plat-e d'abord sur la jambe dieux
-lit-e, ma..is dloivent être examinés le et un fuseau à ceux lui refusaient liens circulaires, Ilun au-dessus (les
1.1 plis (je sélvér-ité et <le méfiance, de se rendlre à la guerre. Anualéoles, l'autre au dlessus du ge-
l'i exatrent attetif (lu pîrétentdu FiiEt Fr'ance, sours le premier Ein- riou. L'airrêt <le la ciu-cu!ation <lêter-

lilutîe observation (Oi'it-pire, les mutilations devinrent à un mtine naturellemenit, la stase san
'ela c-omparaison des syunp- rmoment fort nombr'euses, e t, cri gui ne et le gtntlemnent (tu mcm lre
allégués ou présentés par le Î 1807, on créa les Compagnies de il prendl alo-. une latiere ou unei

*111Ilat eur avec ceuix le la maladie. pionirs qui devaient recevoir ptt lnhtee aoevoet
il teint d'avoir, suffisent souvent tous ceux qui se mutileraient et se'ý ment la partie tedéntiiatiée ; le t<>ur

-t ir- iti diaîgnostic) et cependant, r-endraient volonrtairement. impro- est joué.
i:.:mé les affirmiationus cotntraires, pres au service. 1Un fil <le laine imprégné <le tar-
-tis persuadé qu'un homme in- En Autrichet les soldats qui si- tre dlentaire et introduit sous la


